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par Prof. W. G. Gloushkolf et Ing. N. W. Simonoff (U.R.S.S.).

Le but du rapport est de faire connaitre a la Conference la direction 
du developpement actuel du Service hydrologiąue de l ’URSS; nous appuyons 
sur le rnot actuel, vue que 1'annee passee fut decisive pour le travail hydrologi­
ąue et meteorolcgiąue de l’URSS, en premier lieu, pour son service d'observa- 
tions ąui se trouyait le dernier temps entierement a la disposition de differen- 
tes institutions pratiques et satisfaisait a leurs besoins economiąues. Ce n’est qu'en 
1929 que le Gouvernement de l'URSS organisa le Comite Hydro - Meteorologi­
ąue de 1'URSS, institution speciale, qui a pour fonction d'unifier et de diriger tous 
les travaux hydrologiąues du pays et qui actuellement s’occupe de l’execution 
des mesures d’organisation.

Nous estimons que cette assimilation de tous les travaux hydrologiąues 
n'est point une formę eventuelle d'organisation, mais qu’elle est fondee sur la 
base menie de l'oeuvre, sur cette formę organiąue, ąui uniąuement offre la possi- 
bilite d'un developpement puissant des travaux hydrologiąues en URSS. Ci-des­
sous nous consacrons ąueląues pages aux propositions, concernant les methodes 
et 1'organisation du travail, qui furent enoncees par 1'Institut Hydrologiąue de 
1'Etat, ąuand il s’associait au travail commun, dirige par le Comite Hydro -  Me­
teorologiąue. II est necessaire de mentionner, qu'en rapport aux allures rapides 
du developpement de 1’lScononiie Nationale de l’URSS, une connaissance appro- 
fondie de ses eaux devient de plus en plus importante et urgente.

On peut affirmer avec pleine conviction, que dans un avenir tres proche 
la connaissance exacte des eaux de tout le territoire de notre pays sera absolument 
necessaire; on en pcurrait excepter tout au plus les endroits les moins peuples 
et les plus eloignes du centre.

II est necessaire d’envisager que beaucoup de phenomenes, qui ont lieu sur 
certain point de l ’objet etudie sont ąueląues -  fois engendres a une enorme dis- 
stance du point nomme; ainsi, par exemple, pour elucider le regime fluvial de 
ąueląue point du fleuve d ’une importance economiąue, on est generalement obli- 
ge d’organiser des observations a’une echelle plus ou moins vaste.

11 est absolument necessaire de considerer que pour obtenir des conclu- 
sions pratiąues definitives sur le regime d’un certain sujet fiuvial, il est a desi- 
rer, afin d’eviter de grandes erreurs techniąues, d’avoir un cycle d’observations du 
regime de ce fleuye pour une periode de plusieurs annees.
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En consequence, pour satisfaire aux demandes entrecroisees de differentes 
branches de 1’Economie Nationale, il serait indispensable de disposer, dans un 
terme bref, d’un reseau dense et resserre de points d'observations hydrologiques 
et d’une multitude de stations disposees sur tout le territoire de notre Union; il 
est entendu que ces stations et ces points doivent etie organises de la sorte, que les 
materiaux de leurs observations soient a la portee et puissent satisfaire aux besoins, 
non seulement d’une branche de Tliconomie Nationale, mais de toute l’Economie 
de 1’Union.

Autrement d i t : une centralisation de tout le travail des observations hy- 
drologiqucs pst absolument necessaire.

Neanmoins, en raison du developpement de l’exploration hydrologique de 
notre Union, il est indispensable d'escompter les particularites economiques et geo- 
graphiques de notre pays. Ces particularites, qui proviennent principalement d’une 
immense etendue territoriale et d’un manque relatif de population, rendent im- 
possible, et meme pour plusieurs annees, l’etude detaillee de toutes les regions 
dont le role dans notre Economie Nationale est deja avere. II s'ensuit que l'etude 
de plusieurs territoires, dont quelques-uns occupent une grandę etendue ne peut 
etre pratiquee qu’a l’aide de methodes d’analogie. de valeurs normales et d’in- 
terpolations. Pourtant, ces methodes exigent aussi une base surę, effectuee par des 
materiaux d'observation d’une diversite et d’une quantite satisfaisante; 1'accumu- 
lation de tels materiaux est la tache essentielle des disciplines scientifiques qui 
emploient une methode synoptique. Ce n’est que cette methode, qui permet d’eva- 
luer 1'importance typologique du materiał d’observation, rassemble a des points 
determines du territoire et d’estimer la possibilite d’une application a des regions 
voisines des valeurs et des coherences obtenues aux regions explorees. Toutes 
ces circonstances exigent 1’institution d’un centre scientifique unissant tous 
les travaux hydrologiques comparables, redige les resumes et estime la va- 
leur de tous les materiaux obtenus comme resultat des travaux. Les memes cir­
constances exigent 1'introduction dans le travail hydrologique d'une methode uni- 
forme pour effectuer la comparaison des observations.

II s'ensuit de ces considerations que les problemes de Service Hydrologi- 
que de l’URSS doivent consister en premier lieu et en traits generaux en une 
exploration detaillee de differents sujets hydrologiques, directement necessaires 
a 1'ficonomie Nationale et en une etude typologique comparee des eaux de 
l'URSS. L'accomplissement de cette double tache doit donner au Service Hydro- 
logique de 1'URSS la structure bien conditionnee qui lui est necessaire; elle emet 
en particulier, comme condition indispensable, 1’organisation des institutions hy- 
drologiques centrales pouvant garai.tir la possibilite d'une etude generale comparee 
des eaux du pays.

En etudiant les urogrammes scientifiques de ces institutions centrales, on 
peut noter entre autre, que les limifes des differentes Republiques de notre Union, 
ne correspondent ordinairement ni aux limites des bassins d’eau (mers, fleuves, lacs, 
puits artes;ens), ni aux limites de l'extension de tels ou tels types hydrologiques. 
II en resulte que 1’etude des lois de la distribution geographique des types hydro- 
logiques determines et du changement correspondant des valeurs hydrologiques 
et des valeurs hydro -  techniques, qui sont en rapport avec les valeurs precedentes, 
peut etre assignee uniquement a une organisation scientifique generale de 1’URSS'
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La determination de ces types et de ces valeurs exige pour base des donnees, 
qui do.vetit embrasser toute la diyersite du materiel obtenu et toute la suitę nor- 
male des modifications suryenues, servant a degager tels ou tels types et valeurs. 
Ensuite, l’un des problemes principaux d’une importance commune pour toute 
1’Union est le seryice des annonces hydrologiąues a longue echeance, qui 
exige aussi un materiel, non limite par des considerations administratives, natio- 
nales et economiąues. Nous avons deja mentionne ci-dessus que, pour eviter de 
grandes erreurs techniques dans les travaux, qui ont rapport a l ’un ou l’autre 
sujet hydrologique, il est absolument necessaire d’avoir a sa disposition des mate- 
riaux pour une periode de plusieurs annees.

Sans doute, le travail le plus urgent de l’Institution generale dirigeant 
tout le travail hydrologique de l'URSS, c ’est 1'elaboration du program- 
me des explorations hydrologiques, indispensables pour satisfaire aux exigences 
futures de l ’Ćconomie Nationale. En traitant la question du plan, il faut relever 
la necessite de mettre sur la listę du reseau hydrologique de l’Ltat les stations 
d’une importance scientifique generale, qui pour le moment ne poursuivent aucun 
but pratique, mais presentent un interet grave dans l'avenir.

En generalisant ce qui est enonce ci-dessus, on pourrait resumer que les 
problemes hydrologiques, communs a toute l’Union sont ceux, dont la solution 
scientifique est necessaire pour realiser un aparęu compare generał du regime des 
eaux de l’Union; en rapport aux questions economiques, la solution de ces proble­
mes est necessaire pour rassembler un materiel des observations, qui puisse ga- 
rantir l'execution du plan generał de la reconstruction economique nationale de 
l’URSS.

Nous passons maintenant a la seconde partie du probleme generał du Ser- 
vice hydrologique de l’URSS formule ci-dessus; il s’agit d'une etude detaillee de 
differents sujets hydrologiques d'une importance directe pour 1’Ćconomie Nationale; 
elle pourrait etre effectuee avec le plus grand succes, par le Seryice hydrologique 
Republicains ou locaux, etroitement lies a la culture et aux problemes economi- 
ques, nationaux et politiques d’une Republique, d’un pays ou d'un domaine 
de 1’URSS.

Parmi les problemes de ce Seryice se trouve, entre autre, celui d’une accu- 
mulation de materiaux, afin de determiner la distribution geographique des ty­
pes et des yaleurs hydrologiques, des paysages typiques du territoire donnę et la 
redaction des annonces a courte echeance pour les sujets hydrologiques situes en- 
tierement ou a peu pres dans les limites du territoire donnę.

Les previsions hydrologiques a courte echeance n’entreront que partielle- 
ment dans le plan des travaux des organisations, cornmunes a l’Union, tant qu’il 
aura parmi les sujets etudies quelques - uns d'une extreme importance, tant que 
les termes des annonces a courte echeance, donnees pour les fleuyes tres longs 
se prolongent yisiblement et, enfin, selon que les forces locales des secteurs res- 
ponsables ne sont pas encore suffisament preparees pour l’execution des travaux 
necessaires.

Ainsi donc, pour en reyenir aux problemes du Seryice hydiologique des 
Republiques unieś, nous dirons qu’ils peuyent etre formules de la maniere sui- 
vante: rassemblement des materiaux necessaires pour la determination des parti- 
cularites locales des sujets etudies, satisfaction des besoms de la reconstruction
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economiąue actuelle. De rneme on peut constituer des services d ’une importance 
locale qui effectuent l’ idee d’une detaillisation encore plus profonde des particu- 
larites des eaux locales et doivent satisfaire principalernent aux besoins journaliers 
d’exploration de l ’Ćconomie Locale.

Enfin, pour satisfaire aux besoins etroitement speciaux de differents ressorts, 
instiUuions et entreprises du domaine d'exploration, qui ne presentent aucun in- 
teret pour autres ressorts on pourrait admettre 1’organisation de reseaux techni- 
ques permanents ou transitoires dependant des Institutions pratiques. Ces reseaux 
doivent pourtant etre escomptes par le Service Hydrologique de l’URSS, ne peu- 
vent pratiquer des observations que d'apres une methode, concordee avec le Service 
Hydrologique de l'URSS et doivent garder leurs materiaux d ’observation dans les 
succursales des Archives hydrologiques. Ces succursales doivent etre organi- 
sees dans toutes les institutions qui s’occupent de travaux hydrologiques et tien- 
nent a conserver chez eux leurs materiaux. En generał, l’existence des Archives 
hydrologiques, qui ont une Section centrale, attachee a l'Institution hydrologi- 
que scientifique conimune a l’Union et des succursales aux institutions hydrologi- 
ques d'un caractere republicain ou local doit etre reconnue comrne absolument 
necessaire pour regler la ccnservation et l'usage des materiaux hydrologiques. En 
examinant les principes de la construction du reseau hydrologique de l'URSS il 
est urgent de noter, que l’exploration du regime fluvial est une etude complexe, 
c. a. d. exigeant 1'escompte de toute une serie de differents facteurs, qui sont du 
ressort des disciplines independantes (topographie, meteorologie, chirnie, biologie, 
geologie, botanique etc.). Vu l'impossibilite materielle de repeter et de preciser 
sur des espaces immenses des enquetes auxiliaires necessaires aux deductions hy- 
drologiques, l’etude des eaux doit se grouper par complexes naturels et stables 
des phenornenes de la naturę, c. a. d. d'apres les paysages geographiques. En meme 
temps, il faudrait garantir une etude approfondie des types hydrologiques determi- 
nes, bien que dans quelques cas ils se rencontrassent dans des paysages diffe­
rents.

Troisiemement, pour les sujets hydrologiques les plus importants on doit 
suivre le proces de la sommation de 1’influence de differents paysages et de diffe­
rents types hydrologiques sur le cours de la decharge des eaux du continent. En­
fin pour des cas d'une importance excessive, une exploration detaillee des qualites 
et des modifications de l’objet choisi doit etre assuree sur des secteurs insignifiants; 
ces derniers travaux peuvent en cas particuliers s’associer aux explorations typo- 
logiques mentionnees ci-dessus.

Conformement au reglement, sus - mentionne, le reseau hydrologique doit 
embrasser:

a) les paysages typiques (a ce groupe appartiennent principalernent les 
fleuves peu profonds, les lacs de dimension petite ou moyenne, une partie con- 
siderable des eaux souterraines et le plus grand nombre des explorations com- 
plexes; il faut y ajouter absolument 1'escompte du sommaire de 1'affluence et du 
debit de l ’eau; le reseau des observations des graviers fonne un sous-groupe a part;

b) le cours inferieur et moyen des fleuves considerables, ou 1’ influence du 
paysage est partiellement nivellee et ou l’on etudie principalernent le regime des 
hauteurs, de la vitesse et du debit de l’eau, ainsi que les oscillations du debit 
stable des alluvions et des materiaux charries par les fleuves,
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c) les grands lacs, ayant dans certains cas une importance typiąue et
d) les mers.
Le reseau maritime est construit d’apres le principe d’une exploration in- 

dividuelle des mers et de leurs parties, ayant en vue les interets d’un service 
regulier du transport, de Tindustrie de la peche, de la chasse maritime et de 
1'industrie chimique,— et la resolution de toute une serie des problfemes speciaux 
eeonomiques (utilisation de 1’ energie des flux, lutte avec les inondations de la 
sonę littorale etc.).

Pour obtenir des resultats plus effectifs, il faut approfondir principalement 
Tetude de lois generales qui regissent tous les elements de la complexite de phe- 
nomenes observes de la mer en question.

Se basant sur tous les principes ci - dessus enonces, un nouveau Service 
Hydrologique se formę actuellement a l’URSS et ses formes organisatrices peuvent 
etre envisagees comme determinees.

Le Comite Hydro - Meteorologique, organe administratif de ce Service, a pour 
tache principale la direction generale de Tetude hydrologique de TUnion et la 
concordance des travaux du Service Hydrologique, touchant les besoins et les 
exigences de differentes branches de TEconomie Nationale et de meme la direc­
tion de toute l’activite des Comites Hydro - Meteorologique des Republiques unieś. 
Les Comites Hydro -  Meteorologiques des Republiques unieś effectuent directe- 
ment Tetude des eaux dans les limites de leurs Republiques, dirigeant particulie- 
rement tout le reseau hydrologique d*observation, administrant la partie du re­
seau qui est essentielle pour toute la Republique. En dernier lieu des Bureaux 
Hydro-Meteorologiques peuvent etre organises dans les domaines, les pays et les 
republiques autonomes, se trouvant sous la dependance directe des Comites Hydro- 
Metćorologiques republicains; ces Bureaux ont pour problemes une etude appro- 
fondie et directe des eaux locales, la direction de leur reseau hydrologique et 
1’elaboration de leurs materiaux.

Les travaux des Comites et des Bureaux Hydro - Meteorologiques sont ba- 
ses sur ceux des Institutions Hydrologiques et Meteorologiques scientifiques dont 
les problfemes ont ete elucides dans ce rapport et ne necssitent point d'explica- 
tion. Une position particuliere occupent les institutions scientifiques exploratri- 
ces hydro -  meteorologiques maritimes, qu’on projette d’organiser sur toutes les 
mers qui baignent les frontieres de TUnion et qui sont dirigees direuement par 
le Comite Hydro -  Meteoro!ogique de TURSS.

Le Comite Hydro-Meteorologique de TUnion s’appuie a son tour sur Tlnsti- 
tut Hydrologique de TURSS qui de cette maniere gere par ce Comite tous les 
travaux hydrologiques scientifiques du pays. II y a a noter, que toutes les fonc- 
tions d’une telle institution sont remises officiellement a 1’Institut Hydrologique 
de TĆtat.

II ne nous reste qu'a dire quelques mots concemant le reseau hydrclogi- 
que qui n’existait jusqu’ a present ni comme institution generale d’Etat, ni comme 
institution scientifique. Maintenant 1'idee d’un rćseau hydrologique generał se re- 
alisc enfin. Le reseau hydrologique de TURSS se compose de stations fluviales, 
limnologiques, maritimes, glacieres, de decharge, d’embouchures, dc rnarais, sta­
tions des eaux souterraines etc. D'apres les dimensions de leurs travaux, les sta-



tions peuvent etre: de 1-ere classe (qui sont en etat d'accomplir sauf des tra.va.ux 
compliąues, d'apres des instructions precises donnees, des explorations scientifi- 
ąues independantes), de 2-me classe (qui accomplissent des travaux compliques 
d'apres les instructions indiquees) et dc 3-me classe (pour les travaux les plus 
simples).

Outre cela, peuvent exister encore des stations a’une destination speciale, 
administrees par 1'Institut Hydrologique et collaborant a ses travaux.

Actuellement le reseau hydrologique n’est pas encore definitivement for­
mę. Mais ce travail avance d’un pas rapide et il faut esperer, qu’ a sa session pro- 
chaine la Conference Hydrologique des fi ta ts baltiques sera avisee des resultats pra- 
tiques, obtenus grace a la reorganisation du Service Hydrologique de l'URSS 
d’apres un programme scientifique.

Institut Hydrołogigue de L’Etat— Leningrad.
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